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- - CHAPIŸTE IX.

L'Evaslen.
M. Aulois, notre professeur de sixième, était extrêmement

myope. Cette infirmité datait, parait-il, de loin, presque de
l'enfance. On racontait à Saint-X...que M. Aulois, quoi-
que à peine age de quarante-cinq ans, en était à son dix-
huitième collége. Il lui était arrivé parfois de ne rester que
quelques mois d.as un établissement, tant les misères qu'on
lui faisait étaient intolérables.

1 Cet âge est sans pitié.
Il est à croire que les élèves de sixième de Saint-X.. .ne

se seraient pas montrés plus tendres que leurs prédéces.
seurs, sans une circonstance heureuse pour M. Aulois. Il
se trouva que cet estim*ble et infortuné poesseur était
natif de Rochefort, et presque voisin de mon ami Julien
Caseneuve. Ce dernier, dès le commencement de l'année
scolaire, raconta à ses camarades de classe que M. Aulois
était le seul soutien de sa mère, une dame agée de soixan-
te et quinze ans, et devenue aveugle à la suite d'une cx-
trême myopie.

Il y aurait de la cruauté, ajouta Julien, à tourmenter un
homme qui peut être frappé de cécité à chaque instant, et
qui, en attendant, nourrit sa mère aveugle.

Cette communication impressionna vivement tous les
élèves de M. -Aulois. Il fut convenu entre eux qu'ils ou-
blieraient Iinfirmnité du professeur et agiraient comme s'il
avait de bons yeux.

Ce West pas assez, dit julien Caseneuve.
-Il faut que nous agissions comme si M. Aulois avait

des yeux de lynx.,
Cette proposition fut acceptée avec acclamation.
Chose admirable I la résolution quasi hérolque de ces

enfants fut parfaitement tenue. A peine si en trois mois
Julien Caseneuve fut obligé de rappeller à un oblieux
m la cécité et la pauvreté de cette respectable dame Aulois.'
Le professeur rajeunissait et engraissait ; sa myopië même
semblait diminuer. Songez donc 1 ne plus recevoir des
boulettes de mie de pain sur ses lunettes, retrouver sur le
banc où il l'avait oubliée, sa tabatière pleine de tabac, aiu
lieu d'être remplie de sable fin, être respecté comme quel-
qu'un qui peut voir et punir sur-le:champ le moindre geste
irrévérencieux I De sa vie, le pauvre homme ne s'était trou-
vé pareille fête. Julien Caséntive et quelques autres
poussèrent la délicatesse jusqu'à écrire leuri dictées, leu;-a
thèmes -et-leýus versioni en gros caracteres, afm que M.
,Aulois n'ent(punt de peine A cortig r les copies.

Cette situation' durait -depuis qdattrmôs, lorsque j'arri-
vai avec 'Louis Z..iu collège-de Siint-X ..Dès'le premier
jour on nous fit connaltte la pieuse conjutation. Il 'aurait
fallu être un sans.-omr.pdur n't pas ntrir.'Lerds ZI...pa-
rutbien aussi'vouloitrespetirceepacte 'de' géàerosité'e$
d'honneur ;- malheureusement il n'y fut pu'longtemps'fdé-
le. Croyant un jour avoir: Ase plaindre'du professeur, il
il s'approcha de se chaise et lui décocha ,droitemént in
petit fragment depierre-gqu alleasier un'des ver'es de
lunettes du mnalheutreux.myope. « -'r r
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